
ENTRETIEN  avec  Sumi  JO,  à
propos  du  Concours
international  de  Chant  SUMI
JO,  édition  2026  (6-11
juillet 2026)

Plus  qu’un  concours,  la  compétition
qu’elle  a  créée  en  France,  réalise  un
projet  cher  à  la  soprano
légendaire  Sumi  Jo  :
transmettre,  encourager,
accompagner.  Depuis  sa
première  édition  en  2024,
le  SIC  (Singing
International  Competition
SUMI  JO)  défend  une
équation idéale : exigence
(pour  ne  pas  dire  excellence),
bienveillance, respect… autant de valeurs
artistiques  et  humaines  qui  fondent  un
événement  spécifique,  dédié  aux  jeunes
chanteur.euse.s  qui  ont  besoin  d’être
guidé(e)s.  Cet  été,  le  Château  de  La
Ferté-Imbault comme en 2024, est l’écrin
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enchanteur de cet événement hors normes,
conçu, pensé par une artiste de premier
plan, soucieuse de créer les meilleures
conditions pour que chaque jeune chanteur
accueilli  déploie  son  identité
artistique. Ainsi se précise la «  Dream
Competition ». Explications…

__________________________________________

Photos :  Sumi Jo (c)Yeongjoon Kim

 

 

CLASSIQUENEWS : Pourquoi avoir créé votre propre Concours ?
Sur quelles valeurs?

SUMI JO : J’ai participé à de nombreux concours internationaux
lorsque  j’étais  jeune  chanteuse,  et  je  sais  combien  ils
peuvent  changer  une  vie.  Cependant,  je  souhaitais  créer
quelque chose qui aille au-delà d’une simple compétition. Le
Concours Sumi Jo est né de mon désir de transmettre ce que
j’ai reçu au cours de ma carrière : l’exigence artistique,
mais aussi la bienveillance, le respect et l’accompagnement
humain. Les jeunes artistes ont besoin d’être évalués, bien
sûr, mais ils ont surtout besoin d’être encouragés, inspirés
et  guidés.  Les  valeurs  fondamentales  du  concours  sont
l’excellence,  l’intégrité,  l’ouverture  internationale  et  le
respect de l’identité artistique de chaque chanteur.

 

CLASSIQUENEWS : Pourquoi en France précisément ? Quels en sont
les enjeux et les objectifs ?



SUMI JO : La France occupe une
place tout à fait particulière
dans  l’histoire  de  l’opéra  et
des arts. C’est un pays qui a su
préserver  et  promouvoir
l’excellence  culturelle  et
artistique au plus haut niveau.
À titre personnel, la France a
également une signification très

spéciale pour moi. Pendant de nombreuses années, j’ai eu le
privilège de me produire sur les scènes de nombreux opéras et
salles de concert françaises, où j’ai reçu énormément d’amour,
de  soutien  et  d’opportunités.  La  France  a  joué  un  rôle
important  dans  mon  développement  artistique  et  dans  mon
parcours international. J’ai toujours ressenti le désir de
rendre, à ma manière, ce que ce pays m’a offert. Par ailleurs,
je souhaitais créer un véritable pont culturel entre l’Asie et
l’Europe. La France est un lieu idéal pour réunir de jeunes
talents  venus  du  monde  entier  et  favoriser  les  échanges
artistiques et humains.
À  travers  ce  concours,  mon  objectif  est  de  promouvoir  le
dialogue entre les cultures et d’offrir aux jeunes chanteurs
une véritable plateforme internationale. C’est aussi une façon
pour  moi  de  transmettre  aux  nouvelles  générations
l’inspiration, les opportunités et la confiance que j’ai moi-
même reçues au cours de ma carrière en France.

 

CLASSIQUENEWS : Quels sont les éléments qui le distinguent des
autres compétitions internationales ?

SUMI JO : Je pense que ce qui distingue avant tout notre
concours est sa vision profondément humaine et artistique.
Nous  ne  recherchons  pas  seulement  de  belles  voix  ou  des
performances parfaites. Nous cherchons des artistes capables
d’émouvoir, de raconter une histoire et de développer une
véritable personnalité artistique.
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Mais ce qui rend également notre concours unique, c’est son
cadre exceptionnel. Il se déroule au Château de La Ferté-
Imbault, un lieu chargé d’histoire, entouré par la beauté de
la nature française. Nous aimons d’ailleurs l’appeler la «
Dream Competition ».
Dans ce château, les jeunes chanteurs ne vivent pas seulement
une compétition ; ils vivent une expérience artistique et
humaine  hors  du  commun.  Ils  travaillent,  se  rencontrent,
échangent et se produisent dans un environnement qui inspire
le rêve, la créativité et l’excellence.
Nous souhaitons que chaque participant se sente comme dans un
véritable laboratoire de talents, où la compétition devient
aussi une source d’inspiration et d’espoir pour l’avenir.
Enfin, nous mettons les jeunes artistes en contact avec des
directeurs  d’opéra,  des  agents,  des  chefs  d’orchestre  et
d’autres professionnels du monde musical. Notre ambition n’est
pas seulement de récompenser des lauréats, mais d’aider les
artistes à construire leur avenir et à franchir une nouvelle
étape dans leur carrière.

 

« Au fil des jours, les candidats
cessent de se considérer

uniquement comme des concurrents.
Ils apprennent à se connaître, à

s’encourager mutuellement »
 

CLASSIQUENEWS  :  Comment  mettez-vous  en  valeur  les  jeunes
chanteurs  participants  ?  Quelles  sont  leurs  épreuves
successives  ?

SUMI JO : Un autre aspect très particulier de notre concours



est  l’expérience  humaine  et  artistique  qu’il  offre  aux
candidats. Parmi les 500 sélectionnés, 24 ont la possibilité
de séjourner dans un magnifique château situé à proximité du
lieu du concours. Pendant toute la semaine de la compétition,
ils vivent au cœur de la nature, dans un environnement d’une
grande beauté, propice à la réflexion, à la création et à
l’inspiration artistique.
Chaque soir, ils peuvent assister à des concerts de grande
qualité,  et  plusieurs  masterclass  leur  sont  également
proposées. Ainsi, le concours ne se limite pas à la sélection
de lauréats. Il devient une véritable immersion dans l’art, la
musique et la vie artistique.
Ce que j’aime particulièrement, c’est qu’au fil des jours, les
candidats  cessent  de  se  considérer  uniquement  comme  des
concurrents. Ils apprennent à se connaître, à s’encourager
mutuellement, à partager leurs expériences et à apprendre les
uns des autres.
Très  souvent,  des  amitiés  durables  naissent  pendant  cette
semaine.  Je  crois  que  cette  dimension  humaine  est  aussi
importante que la compétition elle-même. Pour beaucoup d’entre
eux, c’est une expérience unique dans une vie : une semaine où
l’on grandit non seulement comme artiste, mais aussi comme
être humain.

 



 

CLASSIQUENEWS : Qu’attendez-vous de cette édition 2026 ? Y a-
t-il un élément auquel vous tenez particulièrement ?

SUMI JO : L’édition 2026 revêt pour moi une signification
toute  particulière,  puisqu’elle  coïncide  avec  le  40ᵉ
anniversaire de mes débuts sur la scène internationale.
Par rapport à la première édition, organisée en 2024, nous
avons constaté un intérêt encore plus important de la part de
jeunes chanteurs venus d’un plus grand nombre de pays. Cette
diversité  internationale  apporte  non  seulement  des  voix
différentes,  mais  aussi  des  sensibilités  artistiques,  des
cultures et des visions musicales nouvelles.
Je suis convaincue que le niveau artistique de cette deuxième
édition  sera  remarquablement  élevé.  La  qualité  des
candidatures que nous recevons est déjà très impressionnante.
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J’espère  également  que  les  directeurs  d’opéra,  les  agents
artistiques, les chefs d’orchestre et les professionnels du
monde lyrique qui participent au jury ou suivent le concours
porteront une attention particulière à ces jeunes talents. Mon
souhait est que ce concours leur ouvre des portes et leur
offre de véritables opportunités de se produire sur les plus
belles scènes internationales.
Au fond, notre mission n’est pas seulement de récompenser des
gagnants,  mais  de  découvrir  les  artistes  qui  façonneront
l’avenir de l’opéra et de les accompagner dans leurs premiers
pas vers une carrière internationale.

 

« Une carrière artistique est
un marathon,

pas un sprint »
 

CLASSIQUENEWS : Quels conseils donneriez-vous aux compétiteurs
et aux jeunes chanteurs en général ?

SUMI JO : Je leur dirais avant tout de rester fidèles à eux-
mêmes.
La technique est indispensable, mais elle n’est qu’un moyen au
service de l’expression artistique. Il faut travailler avec
rigueur,  cultiver  sa  curiosité  et  ne  jamais  cesser
d’apprendre. Je leur conseille également de développer leur
culture générale, de lire, de voyager et de s’intéresser au
monde qui les entoure. Un grand artiste est avant tout un être
humain capable de comprendre et de transmettre les émotions.
Enfin,  je  leur  dirais  de  ne  jamais  perdre  courage.  Une
carrière  artistique  est  un  marathon,  pas  un  sprint.  Les
obstacles  font  partie  du  chemin,  mais  la  passion,  la



persévérance et l’amour de la musique finissent toujours par
ouvrir des portes.

 

Propos recueillis en juin 2026

 

 

Photos
:  Sumi Jo (c)Yeongjoon Kim

 

 

Présentation
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La 2ème édition du Concours Sumi Jo [Sumi Jo
international singing
Competition] s’annonce

particulièrement prometteuse,
l’équipe organisatrice

confirmant un niveau
artistique parmi les jeunes

compétiteurs, au moins égal au premier concours de
2024, qui était déjà très élevé.

 

 

SOLOGNE. Du 5 au 11 juillet 2026. 2ème CONCOURS DE CHANT
INTERNATIONAL  SUMI  JO  /  SUMI  JO  INTERNATIONAL  SINGING
COMPETITION

 

______________________________________________

 

 

 

 

SOLOGNE. Du 5 au 11 juillet
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2026. 2ème CONCOURS DE CHANT
INTERNATIONAL SUMI JO / SUMI
JO  INTERNATIONAL  SINGING
COMPETITION

La 2ème édition du Concours Sumi Jo [Sumi
Jo international singing Competition]

s’annonce particulièrement prometteuse,
l’équipe organisatrice confirmant un

niveau artistique parmi les jeunes
compétiteurs, au moins égal au premier
concours de 2024, qui était déjà très

élevé.
 

 

C’est dire. Le concours aura lieu cet été du 5 au 11 juillet
2026 au château de La Ferté-Imbault [41300], en SOLOGNE [Loir
et Cher].
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La  célébrissime  soprano  coréenne,  au
timbre si bouleversant, révélée par le
légendaire Karajan, reste un modèle de
subtilité vocale ; un standard qui doit
inspirer et stimuler la jeune génération
de chanteurs. SUMI JO s’engage en faveur
de  la  transmission,  soucieuse
d’encourager et aussi d’accompagner les
jeunes  interprètes  pour  leur
accomplissement artistique. Le Concours
lyrique qu’elle a décidé de créer dans
l’hexagone  s’est  fixé  ces  objectifs  :

encourager, distinguer, accompagner…

Cette  2ème  édition  2026  a  suscité  un  grand  engouement,
recevant comme en 2024,  près de 500 candidatures provenant
d’une  cinquantaine  de  pays.  Cette  réponse  confirme  le
rayonnement international du Concours Français qui propose des
récompenses très enviables : 50 000 euros [1er prix], 20 000
euros [2ème Prix] et 10 000 euros [3eme Prix].

Sélections,  finales  et  gala  sont  ouverts  au  public.
Déroulement : 6,7,8 juillet à 20h, récital [sélection]. Petite
Finale le 9 [avec cocktail dans la cour d’honneur du château –
durant  cette  soirée,  le  public  choisira  un  gagnant  qui
participera à la grande finale du lendemain] ; grande Finale
le 10 [avec remise des prix dans la galerie des miroirs, après
délibération du jury] ; enfin soirée de gala le 11 juillet
[20h].

__________________

 

Découvrez les plus belles voix lyriques d’aujourd’hui... dans
le cadre enchanteur du château de La Ferté-Imbault, en

Sologne.

Réservez vos places directement sur le site de la SUMI JO

https://sumijo-isc.com/


INTERNATIONAL SINGING COMPETITION 5 – 11 JUILLET 2026 :
https://sumijo-isc.com/billetterie

[pass semaine, tickets piur tous les soirs : 180 euros].

Toutes les infos, la Billetterie, le déroulement des épreuves
jusqu’aux deux finales et au Gala… : https://sumijo-isc.com/

 

https://sumijo-isc.com/billetterie
https://sumijo-isc.com/


https://sumijo-isc.com/


 

 

 

entretien
 

ENTRETIEN avec SUMI JO, à propos du Concours international de
Chant SUMI JO, édition 2026 (juillet 2026)

________________________________________

 

 

 

 

 

 

 

Compte  rendu,  récital
lyrique.  Paris.  Théâtre  du
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Palais Royal, le 13 mai 2014.
Récital de Sumi Jo (soprano).
Jeff Cohen, piano. Krzysztof
Meisinger, guitare.
Sumi Jo dans le cadre intime d’un récital
à Paris ? Oui ! … au Théâtre du Palais-
Royal où d’ordinaire l’on peut voir les
comédies  les  plus  pétillantes,  mais  à
l’occasion comme ce soir, écouter aussi
les voix à l’affiche des déjà célèbres
lundi  musicaux.  La  diva  coréenne  se
présente  avec  Jeff  Cohen  au  piano  et
Krzysztof Meisinger à la guitare, pour un
récital  ample,  diverse,  ambitieux,  mais
aussi comique et … décontracté. Nous nous
attendions à un répertoire de lieder plus
ou moins dramatiques, requérant peu les feux d’artifices de
coloratura qui ont fait de la cantatrice une véritable star.
Petit bémol tout à fait pardonnable pour les admirateurs de
l’art de Sumi Jo de ne pas savoir quelle musique allait être
interprétée, formule risquée un rien cavalière vis-à-vis  d’un
public moins adepte ou avisé. Au final, nous avons tous eu
droit à tout un éventail de pièces musicales des 4 derniers
siècles !!! Si elle se sert encore d’un suraigu insolent,
pourtant moins brillant qu’auparavant, elle le déploie sans
prétentions et avec de la joie (fait rare!) quand elle chante
le si virtuose morceau d’Adolphe Adam « Ah ! Vous dirais-je,
maman » ou « A Tornar la bella aurora », réduction pour piano
et voix d’un air d’opéra de Domenico Cimarosa. Avouons que ce
style de musique lui convient toujours, désormais davantage
avec ce nouvel élan théâtral, avec le charme déjanté de la
diva. Les deux pièces baroques qu’elle chante, Music for a
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while de Purcell et le fameux Bist du bei mir… attribué à
Jean-Sébastien  Bach,  sont  d’une  beauté  confondante.
Confondante  parce  que,  même  si  elle  n’est  pas  la  plus
dramatique  des  sopranos,  elle  les  interprète  avec  une
innocence et une candeur que nous aurons du mal à oublier. Le
Bist du bei mir fut sans doute l’un des bijoux de la soirée,
avec la belle participation de Choen au piano et Meisinger à
la guitare. Un amour à l’art partagé entre les artistes et
avec l’auditoire.

La diva du Palais-Royal !

La  deuxième  partie  du  récital  est  dédiée  à  l’Espagne.
L’Espagne de Chabrier, de Manuel de Falla, de Debussy, de
Ravel et même de … Massenet. L’Espagne ravissante et fantasmée
qu’on  aime  parfois  célébrer.  Les  7  chansons  populaires
espagnoles de Manuel de Falla avec guitare sont jouées sans
interruption : la diva s’y engage portant une robe somptueuse
rouge et chair. Un sommet de charme qui continue lors de
l’Espagne de Chabrier, l’Habanera de Ravel et la Sevilana
final extrait d’un opéra de Massenet. Le public stimulé lui
demande des bis : pas chiche et réactive, la soprano coréenne
en offre 3. O mio babbino caro de Puccini qui,avec elle, n’a
plus  rien  d’un  cliché,  et  qui  a  ému  tout  le  monde  très
rapidement ; Bist du bei mir encore une fois pour finir la
soirée ; et juste avant, l’Annen Polka de Johann Strauss fils,
avec bonus expressifs…  coupe de vin et une espèce de mise en
scène comique et jouissive.

La saison actuelle des Lundis musicaux au Théâtre du Palais
Royal se poursuit. Ne manquez de (re)découvrir le lieu pour un
autre récital qui promet lui aussi, celui d’Elina Garanca, le
23 juin 2014.

Paris. Théâtre du Palais Royal, le 13 mai 2014. Récital de
Sumi Jo (soprano). Jeff Cohen, piano. Krzysztof Meisinger,
guitare.



Compte-rendu : Paris. Théâtre
du Châtelet, le 26 juin 2013.
Récital Sumi Jo. Jeff Cohen,
piano.
Vingt-six ans après
ses  débuts
parisiens, Sumi Jo
est de retour dans
la  capitale,  dans
la grande salle du
Châtelet,  pour  un
récital avec piano
au programme varié
et  coloré.  Les
styles  et  les
époques  se
succèdent,  offrant
un  panorama  des
possibilités
actuelles de la soprano coréenne. Moulée dans une superbe robe
blanche  sirène,  la  chanteuse  ouvre  le  concert  avec  de  la
musique du seicento.

 

 

Eternelle jeunesse de Sumi Jo
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Après un Bach parfait pour chauffer l’instrument, place à
l’immobilité poignante du « Music for a While » de Purcell,
dans lequel la ligne se déploie, souveraine, parfaitement sous
contrôle,  dans  une  mezzo  voce  immaculée.  Puis,  c’est  la
virtuosité  du  «  Da  tempeste  »  extrait  de  Cléopâtre  qui
tourbillonne,  feu  d’artifice  de  vocalises  à  l’imagination
débordante.  Dans  le  «  Sposa  son  disprezzata  »  pseudo-
vivaldien, l’un de ses chevaux de bataille, la soprano sculpte
une intériorité à fleur de lèvres d’une belle émotion. Dans la
mélodie française, la délicatesse de la cantatrice est encore
de mise, notamment dans un « Si mes vers avaient des ailes »
de Reynaldo Hahn rêveur et poétique.
Pour clore la première partie, un nouveau coup d’éclat : les
insensées Variations de Proch, oubliées aujourd’hui mais grand
numéro de virtuosité débridée qui faisait il fut un temps le
bonheur des sopranos d’agilité… et qui fait toujours celui du
public quand il est réalisé avec autant de panache et de
stupéfiante  autorité,  couronné  en  outre  par  un  suraigu
triomphant qui achève de soulever la salle.
L’entracte passé, Sumi Jo, vêtue à présent d’une longue robe
fushia  aux  voiles  improbables  comme  elle  seule  sait  les
porter, nous emmène en Espagne avec quelques mélodies, puis
nous  ravit  par  des  miniatures  de  Mahler,  d’une  exquise
musicalité.
Enfin, les deux dernières pièces virtuoses, tant attendues, du
programme  :  la  célébrissime  Vocalise  de  Rachmaninov,  aux
courbes sensuelles, et Parla d’Arditi, valse de salon purement
décorative, mais à l’efficacité redoutable, tant elle flatte
cette virtuose jouvence qu’on admire chez la chanteuse après
plus d’un demi-siècle de carrière.
A ses côtés, lui tissant un tapis solide et soyeux, Jeff 
Cohen demeure le plus sûr des soutiens.
Le public est heureux, et en redemande. Comme un retour en
enfance,  ce  sera  le  Wiegenlied  de  Mozart,  à  la  tendresse
maternelle et rassurante. Changement total d’atmosphère avec
« I got rythm » de Gershwin, au swing entraînant, dans lequel
Jeff Cohen se libère totalement avec un entrain communicatif.



Puis, devenu traditionnel parmi les rappels, « O mio babbino
caro », au legato absolu et à la messa di voce enchanteresse.
Enfin,  suite  à  l’approbation  du  public,  un  couplet  de  la
chanson d’Olympia des Contes d’Hoffmann d’Offenbach, un rôle
que  la  diva  connaît  bien  et  interprète  à  la  perfection,
dardant  son  suraigu  cadentiel  comme  un  défi  au  temps  qui
passe, mettant les spectateurs définitivement à ses pieds,
saluée par une standing ovation des plus méritées.
Une grande dame du chant, qu’on revoit toujours avec la même
délectation.

Paris. Théâtre du Châtelet, 26 juin 2013. Johann Sebastian
Bach : Mein gläubiges Herze, BWV 68. Henry Purcell : Oedipus,
« Music for a While ».   Georg Friedrich Haendel : Giulio
Cesare, « Da tempeste ». Antonio Vivaldi : Bajazet, « Sposa
son disprezzata ». Gabriel Fauré : Chanson d’amour. Reynaldo
Hahn : Le Printemps, Si mes vers avaient des ailes. Gabriel
Fauré : Notre amour. Claude Debussy : La Romance d’Ariel.
Heinrich Proch : Tema e Variazoni « Deh, torna mio bene ».
Joaquin Turina : Cantares, op. 19 n°3. Fernando Obradors : Del
caballo más sutil. Joaquin Rodrigo : ¿De dónde venís, amore?.
Heitor Villa-Lobos : Melodia sentimental. Gustav Mahler : Ich
ging mit Lust, Hans und Grethe, Frühlingsmorgen, Ablösung im
Sommer. Sergei Rachmaninov : Vocalise. Luigi Arditi : Parla.
Sumi Jo, soprano. Jeff Cohen, piano.


